
L’agouti, l’esprit wavitye et deux jeunes filles 

 

Il était une fois deux jeunes filles qui voulaient accompagner leur beau-frère qui allait 
chercher du comou. Elles se donnèrent rendez-vous à l’aube. L’esprit ayant entendu cela, il 
décida de passer avant le beau-frère. Comme convenu, il passa alors chez les deux jeunes 
filles avec l’intention de les manger toutes les deux. Il les appela :  

- Vous êtes prêtes ?  

Elles répondirent « oui », ensuite elles embarquèrent dans sa pirogue. Elles ne le 
reconnurent pas puisqu’il faisait encore sombre, ils arrivèrent à l’embarcadère.  

Là, il leur dit :   

- Attendez-moi ici, je vais ramener les grappes de comou et vous les mettrez dans un 
récipient.  

Comme convenu, elles restèrent, puis l’une dit à l’autre :  

- Allons voir plus loin s’il n’y a pas des pieds de comou !   

Effectivement, elles trouvèrent un pied de comou avec une grappe bien mûre. Elles 
l’appelèrent :   

- Beau-frère ! Il y a un paquet ici !   

Il arriva monta immédiatement. Elles constatèrent qu’il montait avec la tête en bas. Elles 
prirent peur et se dirent :   

- Nous sommes donc venues avec un esprit !  

Elles coururent chercher un trou pour se cacher. Elles trouvèrent et rentrèrent chez Bukutru 
l’agouti. Il leur dit :   

- Que vous arrive-t-il mes enfants ?   

Elles lui dirent :  

- Avya ! Nous avons cru accompagner notre beau-frère mais ce n’est pas lui, nous 
sommes venues avec l’esprit.  

Bukutru l’agouti leur dit :   

- Très bien ! Ici il ne pourra pas vous manger !   

Un peu plus tard, il arriva tout essoufflé. Il dit :   

- As-tu vu deux jeunes filles par ici ? Je flaire leur odeur, je sais qu’elles sont là ! »  



Bukutru l’agouti lui répondit :  

- Est-ce que tu as de la viande ici ? Va t’en d’ici ! Si tu ne veux pas que mon mari 
Kawokwine-le-jaguar te tue !   

Bukutru l’agouti les effraya afin qu’elles ne partent pas de chez lui, il leur dit :   

- Entendez-vous les pleurs de l’esprit wavitye ?   

Il savait que c’étaient les pleurs de leur mère mais il veut les garder pour qu’elles restent 
faire le ménage chez elle. Tous les jours, il se rend à l’abattis pour chercher du manioc et de 
la patate douce Lorsqu’il revient de l’abattis, il les appelle :  

- Les enfants, venez m’enlevez les poux d’agouti de mes oreilles ! Elles sont encore 
restées plusieurs jours chez lui.   

Un jour les enfants le suivirent pour savoir où il allait. Elles prirent le même chemin et 
constatèrent qu’il menait sur l’abattis de leur mère. Maintenant qu’elles savaient, elles se 
dirent :   

- Ce n’est pas grave, Bukutru l’agouti nous a dit que c’est l’esprit wavitye qui pleurait 
mais il nous a menti.  

- Nous allons nous enfuir. Attendons qu’il nous demande de lui enlever les poux 
d’agouti comme ça nous allons le piquer bien fort dans les oreilles, quand il sera 
évanoui, nous partirons d’ici.               

C’est ce qu’elles firent. Elles arrivèrent chez leur mère qui fut très surprise.   

- Je vous croyais mortes !  leur dit- elle.   

Elles racontèrent tout ce qui leur était arrivé. Ainsi se termine l’histoire.   

 

  

 


